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Journal « Tel quel »: La méprise telle quelle! 

Lors de mes récentes vacances au Maroc, j’ai 
cru déceler une montée soudaine de ressenti-
ments envers les expatriés. Des individus se 
plaignent de ces Facanciers qui envahissent un 
peu trop le paysage. Expansifs et extravertis. 
On leur reproche de ne revenir que pour 
« s’iclaatti ».  Toutefois la palme d’or de cette 
mauvaise foi envers cette manne inconsidérée 
revient à un chroniqueur du magazine (TEL 
QUEL) du mois de juillet. 
L’auteur avec une moue mesquine y dépeint la 
mésaventure d’un personnage, commun, qui se 
voit remettre à sa place dans la file et qui ne le 
prend pas avec un grain de philosophie. Bref, 
dans une succursale d’une banque, le person-
nage voulait passer à la caisse réservée aux 
M.R.E parce que moins achalandée. Se faisant 
rabrouer par un employé qui le remet entre les 
mains de la queue leu leu, le monsieur se fâche 
et du coup lâche son fiel contre ces émigrés qui 
ont « trop de privilèges ». Et pour le bouquet 
final, il se propose d’aller s’acheter un tee-shirt 
bariolé et des bermudas aux mille poches pour 
se déguiser en émigrés et ainsi solutionner ses 
malheurs.  
À la recherche d’un passe droit. Un sport na-
tional où excellent des individus à la vue 
courte. 
 Comme intellectuel, il aurait été approprié que 
notre zigoto réfléchisse à ses propos qui sont 
réducteurs et porteurs de préjugés. Il aurait été 
plus approprié qu’il attaque le problème de 
front et réclame des institutions bancaires un 
meilleur service pour tout le monde au lieu de 

s’acharner sur la mauvaise cible.  
Les Banques ont compris que les M.R.E sont 
en fait des P.M.E qui engraissent le système. 
Les M.R.E sont porteurs de plue value, surtout 
cette année où l’activité touristique a été ralen-
tie par des raisons que tout le monde connaît. 
Cette vache à lait a empêché l’économie maro-
caine de manger ses vaches maigres. La manne 
est la bienvenue mais le mécène est méprisé. 
L’afflux massif des expatriés a apporté des 
grains au moulin et a sauvé les meubles. 
Comme ses marocains résidant en Espagne qui 
se sont plaint, pendant un reportage sur la vie 
des marocains en Europe, du manque de cour-
toisie et de considération pour leurs enfants par 
les douaniers, policiers et gendarmes pendant 
leur séjour au Maroc, il aurait été de bonne foi 
que notre chroniqueur prenne la défense de 
cette manne bénéfique qui descend du ciel et 
sortent de la mer chaque été. Ces enfants nés 
ailleurs de parents marocains qui leur mettent 
plein les oreilles de l’hospitalité au pays, des 
relations humaines, courtoises et désintéres-
sées. 
Les parents magnifient le pays d’origine pour 
que le fil d’Ariane continue de relier la source 
aux affluents puis un Marocain Rêvant de l’É-
tranger (RME) s’attarde sur des bermudas-
tiroirs et des chemises bigarrées à la hawaïenne. 
Comme quoi les étiquettes sont faciles à coller 
surtout quand, de mauvaise foi, on invente des 
concepts réducteurs et des formulations qui 
biaisent les perceptions. 
Les émigrés ne sont-ils pas autre chose que 
l’ensemble de ces voitures aux plaques d’imma-

L’ASCM PERSISTE ET SIGNE!: Objectif: 1,000,000 de dollars!  

AU FIL DES JOURS 

Tsahal n’avait pas raté le che-
val…  

L’enfant, en arrière plan, pleure toutes 
les larmes de son corps. Probable-
ment le cheval était le bien le plus 
cher que possédait sa famille! 

Lui, il ne compte pas! Il y a longtemps 
que ni lui ni son peuple ne comptent 
plus! 

Nous regardons chaque jours leur 
mort, indifférents, insensibles... Sinon 
au goût de notre verre de thé, notre 
café ou notre bière qui accompagne 
notre spectacle morbide. 

Mais voilà que Tsahal commence à 
tuer les chevaux! Quelle horreur! Faut 
agir avant qu’ils ne passent aux chats 
et aux chiens! 

Il y a des fortes chances que les SPA 
du monde occidental se mobilisent 
pour faire passer une motion à l’ONU 
condamnant Israël et l’obligeant à se 
retirer des territoires des chats et 
chiens palestiniens!   

Ah, s’ils avaient su! Les palestiniens 
auraient adopté des chats et des 
chiens au lieu d’avoir eu des enfants 
lanceurs de pierres! 
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Responsable: M. Hassani (514) 329-1360 

L'ASCM lance une campagne de finance-
ment pour envoyer des véhicules adaptés pour 
le transport des personnes handicapées au Ma-
roc.  
 
Persuadée que l'insertion des personnes handi-
capées dans la société passe en premier lieu par 
l'élimination des obstacles à l'intégration, 
l'ASCM veut relever ce défi et espère que cette 
expérience fasse tâche d'huile entre les Maro-
cains dans le monde pour soulager la souf-
france des personnes handicapées du Maroc 
qui n'ont aucun moyen de transport pour se 
déplacer. 
  
Au Canada, par exemple, si les 60 000 Maro-
cains donnaient un dollars par mois, nous 
pourrions envoyer chaque mois et pour chaque 
région quatre véhicules adaptés pour le trans-
port adapté des trois millions de personnes 
handicapées du Maroc. 
  
En participant à ce projet humanitaire, vous 
contribuerez sans aucun doute au bien être des 
personnes à mobilité réduite du Maroc.  
 
Ensemble, nous pouvons aider un enfant han-
dicapé à continuer ses études, soulager une 
mère et lui éviter de transporter son enfant 
dans ses bras pour le ramener à l'hôpital ou 
tout simplement donner le goût à une per-
sonne handicapée d'aller au travail en ayant un 

moyen de transport adapté à ses besoins. Pour 
les trois millions de personnes handicapées du 
Maroc, le transport est un véritable obstacle à 
leur intégration socio-économique.  
 
Ni les autobus, ni les trains ne sont adaptés 
pour les accommoder. Une simple sortie pour 
aller à l'hôpital ou pour se rendre à l'école est 
un véritable calvaire aussi bien pour elles que 
pour la famille.  
 
Si vous aimez le Maroc, c'est là une occasion, 
pour vous, de traduire cet amour envers une 
frange de sa population qui a besoin d'aide et 
qui vous sera reconnaissante à jamais pour 
votre contribution à son bien être. Avec moins 
que le prix d'une tasse de café par mois, nous 
pouvons collectivement faire la différence. 
Pour toute information, veuillez contacter 
l'ASCM au : Tel (514) 362 1926 

Compte bancaire de l'Association solidari-
té Canada Maroc: 

Compte No : 08971-003-101-027-1 
Banque Royale 

Succursale Île des sœurs  

Le village, 40, place du commerce,  

Ile des sœurs, Montréal  

(Québec) Canada H3E 1J6 

triculation jaunes qui ratissent le pays 
avec les portes bagages-Chouaris bour-
rés à l’arrivée comme au départ. Sur les 
autoroutes comme partout, ils se font 
envier comme ils se font grignoter, des 
fois, à l’os. 
  De Vasco De Gamma à Magellan et 
d’une époque à l’autre, les marins por-
tugais partaient sans jamais savoir la 
date de leur retour. Ils chevauchaient 
les mers et ses risques à la recherche 
de trésors, de butins et souvent d’eux 
même. Ils n’apportaient avec eux que 
ces airs de mélancolique nostalgie qui 
apaisaient les manques et embau-
maient l’éloignement. Ces airs de Fado 
qui incarnent le déchirement de ceux 
qui laissent derrière une partie d’eux. 
Ces mélodies qui dépassent l’état de 
chant pour n’être qu’un état. Le leur! 

  Dans cette optique le signe distinctif 
du M.R.E n’est pas un quelconque 
accoutrement mais ce refrain endo-
gène qui revient comme un boléro 
pour que l’œil n’oublie pas de photo-
graphier les émotions des retrouvailles 
avec le pays d’origine. Ce refrain qui 
voudrait capter les moments précieux 
pour se les raconter quand le froid de 
la distance se fait frimas. Ce refrain de 
Fado qui se grise d’un court séjour 
pour finir en transe. 
Pour le sens de l’hospitalité on repas-
sera! 
Ce n’est pas parce qu’on met sa face 
derrière un fil de soie qu’on s’est bien 
dévoilé et pire qu’une burka il y a le 
string, de soie soit-il! 

Par Majid Blal 


